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[Texte]
very difficult to find someone to be our exclusive sitter because 
of the exhausting task of looking after three babies without a 
relief person, and we were not in a position to consider hiring 
two people.

To take them to someone, we needed double the equipment. 
We needed six cribs, six highchairs, duplicate strollers and 
bags and bags of clothing and diapers. So it was not a very 
efficient possibility.

I took the advice of another mother of twins who was a 
school guidance counsellor and who had four children under 
the age of six. We hired a neighbour of ours and we paid her 
wages and benefits so that we would have no problem with 
receipts, and we could lay her off in the summers when her 
own children were at home. That way she still received a little 
income and we kept her available for us in the fall. My sitter 
was required to keep the children clean and do feedings, 
entertain and supervise their play, and 1 did not ask her to be 
responsible for any house cleaning or cooking or laundry, and 
the children all napped two to three hours each afternoon. 
Their routine was as follows: she arrived at about eight and I 
left. Then she had her breakfast. The TV was on continuously, 
and she watched it with the children. The children snacked all 
through the day. About 11.30, she would feed them the lunch 1 
had left prepared in the refrigerator. The children would then 
go down for a nap and sleep until her own two children arrived 
home from school, and then her son and daughter would play 
with the boys until I got home about 4 o’clock.

Now, 1 felt comfortable that the children were changed as 
necessary and were fed well, because 1 took the responsibility 
for food, and she gave them lots of genuine affection and 
cuddling, and they were supervised. But we had several 
problems with the arrangement. She would spend a great deal 
of her time reading or on the phone. My husband’s schedule 
allowed him to be in and out of the house frequently, which 
meant that our children did get outside once in a while because 
she refused to take them outside for outdoor play, even on the 
nicest days. And to be fair, she said looking after two toddlers 
and an infant outside was too difficult. If you needed to go 
back in the house for a minute, everybody had to go in or go 
out together. No one could be left alone.

She used our house for showers and to shampoo her own 
children because they were without hot water. She generally 
stayed at my home until her husband arrived at their house 
and fired up the wood stove to put heat on for them. If she had 
relatives visiting her for a few days, they were also part of our 
household for the hours she worked, and she did nothing 
beyond occasionally reading a story to enrich the childrens 
minds.

At one point, I wrote weekly lesson plans; 1 set a specific 
snack time and outdoor time; and all this was ignored.

[Traduction]
bébés tous les trois en même temps, de sorte qu’il nous a été 
très difficile à un certain moment de nous trouver une 
gardienne. C’était vraiment beaucoup de travail pour une seule 
personne, et nous n’avions pas les moyens d’en engager deux.

Il nous fallait tout acheter en double parce que nous ne 
pouvions pas tout transporter avec nous lors de nos déplace­
ments. Nous avions besoin de six berceaux, de six chaises 
hautes, les poussettes, les sacs à couches, tout était en double. 
C’était très coûteux.

J’ai suivi les conseils d’une autre mère de jumeaux qui 
travaillait comme orienteur dans une école. Elle avait quatre 
enfants de moins de six ans. Nous avons engagé une voisine et 
nous lui avons payé un salaire et des avantages sociaux de 
façon à ne pas avoir de problèmes avec les reçus. Nous 
pouvions également la libérer pendant l’été lorsque ses propres 
enfants étaient à la maison. De cette façon, elle pouvait 
toucher un petit revenu et nous revenir à l’automne. Son 
travail consistait à garder les enfants propres, à les nourrir, à 
les occuper et à les surveiller dans leurs jeux. Je ne lui 
demandais évidemment pas de nettoyer la maison, de faire la 
nourriture ou le lavage pour tout le monde. En outre, les 
enfants dormaient de deux à trois heures par jour, les après- 
midis. La routine était la suivante: elle arrivait vers 8h00 et 
moi je partais. Elle prenait son petit déjeûner. Le téléviseur 
fonctionnait constamment, et elle regardait la télévision avec 
les enfants. Les enfants prenaient souvent des collations au 
cours de la journée. Vers 1 lh30, elle leur donnait le lunch que 
j’avais préparé et que j’avais laissé au réfrigérateur. Ensuite, 
mes enfants s’allongeaient et dormaient jusqu’à ce que les 
propres enfants de ma gardienne arrivent de l’école. Son fils et 
sa fille jouaient alors avec mes garçons jusque vers 16h.

J’étais rassurée de savoir que mes enfants étaient tenus 
propres et nourris toute la journée, même si c’est moi qui 
m’occupais de préparer la nourriture. Ma gardienne leur 
accordait également beaucoup d’attention et d’affection. Ils 
étaient sous bonne garde. Nous avions quand même plusieurs 
problèmes avec cette entente. Notre gardienne passait 
beaucoup de temps à lire ou au téléphone. Elle refusait 
également d’amener les enfants à l’extérieur, même les jours 
où il faisait très beau. Comme mon mari avait un horaire de 
travail qui lui permettait d’aller et de venir à la maison, il 
pouvait lui-même sortir les enfants de temps en temps. En 
toute justice pour la gardienne, il faut dire qu’il ne devait pas 
être facile d’amener de jeunes enfants et un bébé à l’extérieur. 
C’était une situation qui exigeait beaucoup de surveillance. Les 
enfants ne pouvaient pas être laissés seuls un instant.

Notre gardienne utilisait également notre maison pour 
doucher ses enfants et leur laver les cheveux. Elle n’avait pas 
l’eau chaude chez elle. Elle restait habituellement chez moi 
jusqu’à ce que son mari aille chez elle et fasse du feu dans le 
poêle à bois. Si elle avait des visiteurs pendant quelques jours, 
elle les amenait également chez moi pour le temps qu’elle y 
passait elle-même. Elle ne faisait rien d’autre, sauf occasion­
nellement lire une histoire aux enfants.

A une certaine époque, je préparais des plans hebdomadai­
res de leçons; je prévoyais des heures précises pour les colla-


